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{ Recherches I
La brasserie de Diekirch fait trembler 
de peur les brasseries de l’empire 
allemand !

Grand était notre étonnement, quand notre 
ami Fabien GODCHAUX, descendant de Henri 
Godchaux (frère de Louis GODCHAUX, 
fondateur de la Brasserie de Diekirch S.A.), 
nous a transmis un article de journal français 
datant de 1886. Ce journal, spécialisé dans le 
domaine financier, a publié jadis une analyse sur 
la brasserie de Diekirch et sur les risques courus 
concernant un investissement dans des parts 
sociales de la maison mère, à savoir l’Union 
industrielle des deux Luxembourg. Il ne nous 
est malheureusement pas possible de vérifier 
le degré d’exactitude des propos de ce journal, 
mais vu le sérieux des articles, nous nous fions à 
leur authenticité.

 
La brasserie par actions de Diekirch a été 

déclarée en faillite par jugement en 1879. 
Vendue aux enchères en 1881, elle est 
acquise par la Société anonyme de l’Union 
industrielle des deux Luxembourg, avec siège 
à Arlon. Ce futur conglomérat, à qui appartient 
la sucrerie de Mersch et bientôt aussi la 
sucrerie de Diekirch, les hauts-fourneaux de 
Rumelange, la scierie à vapeur de Revigny, etc., 
va moderniser la brasserie, développer ses 
activités commerciales et tripler en quatre ans 
la production pour atteindre 40% de toute la 
production nationale en bières.

 
C’est notamment la Sucrière de Luxembourg, 

basée à Mersch, qui va contribuer au grand 
succès des bières de Diekirch. La sucrerie a en 
effet acquis un brevet du chimiste Augustin-

Pierre DUBRUNFAUT, grâce auquel on peut 
fabriquer de la bière à partir de maltose à la 
place du malt traditionnel. Le maltose est du 
malt à base de maïs et d’orge verte. Il est moins 
onéreux que le malt traditionnel et donne des 
résultats très positifs au niveau de la qualité 
de la bière. Grâce aux économies réalisées 
par ce nouveau procédé, l’entreprise est très 
compétitive et peut concurrencer avec toute 
autre brasserie. Elle génère beaucoup de 
bénéfice et fait grimper la cotation de ses parts 
sociales.

 
La brasserie vise haut. Implantée depuis 

peu à Paris, elle compte ouvrir des succursales 
partout en France, notamment à Lyon, Bordeaux 
et Marseille. Mais elle veut s’attaquer aussi au 
marché allemand, dominé jusqu’à présent par 
les grandes brasseries bavaroises. Le Grand-
Duché a adhéré à l’union douanière avec l’empire 
allemand, une exportation vers l’Allemagne 
est donc parfaitement possible. La réputation 
de cette fameuse nouvelle bière, produite au 
Grand-Duché avec un brevet d’origine française 
par une entreprise dont le siège social se trouve 
à Paris, se répand comme une trainée de poudre 
en Allemagne ! Effrayées de cette concurrence, 
plus de cinq cents brasseries allemandes se 
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Une séance dans le Reichstag, à la fin des années 1880.
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regroupent afin de faire 
interdire l’importation de la 
bière de Diekirch en Allemagne. 
Mais le Reichstag rejette la 
pétition soumise en troisième 
lecture. Le groupement des 
brasseurs allemands contacte 
alors directement la brasserie 
de Diekirch et lui propose la 
somme annuelle de 300 000 
francs pour qu’elle n’exporte 
pas vers l’empire allemand. A 
cette époque, l’entreprise a 
une valeur cotée à cinq millions 
de francs, l’offre représente 
donc 6 % de la valeur de 
l’entreprise. L’Union industrielle 
des deux Luxembourg a bien 
pris note de cette offre, 
mais ne l’a probablement pas 
acceptée, jugeant pouvoir 
réaliser plus de bénéfices avec 
l’exportation de sa bière en 
Allemagne. Mais le destin en a 
décidé autrement …

 
La maison mère de la 

brasserie de Diekirch, à savoir 
l’Union industrielle des deux 
Luxembourg, est tout à coup 
dans l’impossibilité de payer ses dettes ; elle 
aurait perdu en cinq ans la totalité de son 
capital de cinq millions de francs. La banque 
Fehlen, qui soutenait les activités de l’Union 
industrielle, est à sec à partir de 1886. Le 
Crédit foncier luxembourgeois, contrôlé par 
l’Etat luxembourgeois, et qui s’était engagé 
auprès de la banque Fehlen, ne sort pas non 
plus indemne de cette crise. Finalement, les 
deux administrateurs Kennedy ELLIS (père) 
et Edouard ELLIS (fils) seront condamnés 
en janvier 1887 pour faux, usage de faux 
et liquidations frauduleuses envers l’Union 

industrielle des deux Luxembourg et le Crédit 
foncier luxembourgeois. La révision du jugement 
en mars 1887 confirme les peines, mais ne 
retient plus que les inculpations envers le 
Crédit foncier luxembourgeois. L’immobilier 
de l’Union industrielle des deux Luxembourg 
sera finalement mis en liquidation et vendu une 
première fois aux enchères, mais cela est un 
autre chapitre …

{ YC   { MD

Annonce du 10 décembre 1887 qui donne des détails sur la vente du  
mobilier de la S.A. Sucrière de Luxembourg.
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{ Recherches II
Les recherches du Musée d’Histoire de 

la Brasserie de Diekirch concernant les 
brasseries de la Province du Luxembourg belge 
ont été complétées par celles de certains 
historiens locaux. Nous tenons à remercier 
chaleureusement les personnes suivantes pour 
avoir partagé leur savoir. Un grand merci à :
•	Monsieur BRION concernant la brasserie  

« La Renommée » de Mussy-la-Ville;
•	Monsieur DACHY concernant les brasseries 

Dachy de Bouillon;
•	Monsieur DOMINICY concernant la brasserie 

Vériter de Saint-Léger;
•	Monsieur HANUS concernant les brasseries 

Lebrun et Legros d’Etalle.

De plus, Monsieur Brion nous a fait don de 
trois bouteilles de la brasserie Josué Buche et 
Monsieur Dominicy don d’un bon de livraison de 
la brasserie Vériter. Un tout grand merci à eux !

{ YC   { MD   { MCM

{ Don I
Un autre don a été fait sous forme de 

pièce d’exposition à notre musée. Il s’agit d’un 
miroir publicitaire de la brasserie de Diekirch 
des années 1930, offert par Monsieur John 
GROSBUSCH, employé financier retraité de la 
brasserie de Diekirch. Cette pièce va enrichir 
notre collection de publicités grand-ducales 
d’avant-guerre. Un très grand merci !

{ YC   { MD

{ Don II
D’autres dons nous ont été faits ces derniers 

mois. Monsieur Guy EISCHEN, gérant du dépôt 
CAB, puis représentant commercial à la brasserie 
de Diekirch et actuellement en retraite, nous a 
transmis des documents concernant ce dépôt. 
Monsieur Mathias SACHSEN, représentant 
commercial de la brasserie de Diekirch et 
retraité, nous a offert des photos prises lors des 
cours de débit des années 1972 à 1974. Ces 
photos ont immédiatement été digitalisées et 
classées dans des pochettes spéciales. Monsieur 
Lambert HEUERTZ nous a transmis une bouteille 
Amaro, apéritif créé par la brasserie de Diekirch 
dans les années 1980. Et finalement, deux 
bouteilles de la limonaderie Pierrard d’Arlon ont 
été offertes par Monsieur Jean-François THIRY. 
Merci à nos généreux supporters !

{ YC   { MD

Monsieur Grosbusch avec le miroir qu’il a offert au 
musée.
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{ Contribution
La Croix-Rouge luxembourgeoise fête cette 

année officiellement ses 100 ans d’existence. 
A cette occasion, un livre est édité retracant 
toute l’histoire de cette association caritative. 
Le Musée d’Histoire de la Brasserie de Diekirch 
a mis à disposition une photo d’un camion 
roulant avec des fanions de la Croix-Rouge 
luxembourgeoise. Il s’agit du poids lourd de la 
brasserie de Diekirch, en route pour le dépôt 
Hethey de Cologne. Le cliché a été pris dans les 
environs de Saint-Vith et montre le Rollefax* 
René CANIVE. La photo a été prise par le 
Rollefax Marcel BOENTGES.

Le livre sera disponible à partir de septembre 
au prix de 50.- Euros et pourra être commandé 
au numéro de téléphone 2755 ou en ligne 
http://www.croix-rouge.lu/100ans/

{ YC   { MD

* Rollefax : expression luxembourgeoise désignant le livreur de 
tonneaux d’une brasserie.

{ Activités
Le Musée d’Histoire de la Brasserie de 

Diekirch était présent à la fête de la bière de 
Diekirch avec un stand d’information et de 
vente. 

Il en est de même pour la bourse 
internationale des collectionneurs de Moutfort, 
où nous avons su dénicher un verre de la 
brasserie Renauld de Virton.

{ YC   { MD   { GC

Un des camions de la brasserie de Diekirch parés des 
fanions de la Croix-Rouge luxembourgeoise.

Le verre de la brasserie 
Renauld de Virton, qui a 
rejoint notre collection de 
verres à bière d’avant-
guerre des brasseries du 
Luxembourg belge.
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{ Nécrologie

{ YC   { MD

Maurice Dunkel, maître-brasseur à la brasserie Henri 
Funck et à la brasserie de Diekirch.

Eugène Morth, Rollefax à la brasserie Henri Funck.
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{ Appel
Dans le souci d’établir un outil de 

communication performant, nous recherchons 
un/e bénévole qui pourrait nous aider à 
construire notre nouveau site internet.  
Si vous-même ou une de vos connaissances s’y 
connaît dans ce domaine et est prêt à nous aider 
sur ce projet, merci de nous contacter.

{ MD


